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Monsieur  le President, 
Mesdames, 
Messieurs, 
Je  me  rejouis de  me  trouver  aujourd'hui  parmi  des 
femmes  et des  hommes  qui  se  sont  assigne  La  haute .mission  de 
perpetuer  la  memoire  de  Robert  Schuman. 
En  effet, nous  vivons  un  moment  de  l'histoire de 
L'Europe  ou  nous  sommes,  naturellement -inevitablement,  amenes 
a beaucoup  penser  a tui.  Pourquoi  ? 
Parce  que  la  crise economique  et  le recul  de  l 1idee 
europeenne  dans  l'opinion pubLique  font  peser  une  menace  serieuse  . 
sur  La  construction dont  iL  a pose  La  premiere  pierre. 
Parce  qu'en  ces  temps  d'inquietudes, d'incertitudes, de 
desarroi  meme,  il est naturel  de  rechercher  le  cap  des  peres  fonda-
teurs et  leur  inspiration profonde. 
Parce  que- et  cela n'a rien de  paradoxal  - l 1etat de 
crise,  le desarroi  et  les  menaces  qu'il provoque,  offrent precise-
ment  de  nouvelles  chances  de  developpement  a l'Europe  communautaire. 
··'·· 
.  ~ ... z.-
C 1es1  pourquoi  la C:o•ission que  j 1ai  l'honnfiw  de 
prt.tcter ••••t qa,fe dans  t••xtcution du -.ndat dit udu  30  aai" 
avec  ta wot.ontt  •  construire l'Europe  de  la dewdtu g6ntration, 
avec  la conviction qu'elle ne  peut pas  rester i.aobile dans  un 
IIOftde  en  IICIM•nt~ avec  La  cet"titude  que  la fi<Ml ite aux  principes 
n'exclut pat ..  ts~ au  contraire, exige  l 1adaptation  aux  nouvelles 
r6al1tts. 
} 
ll n1)' a  done  pas lieu de  nous  6tomer que  foisonnent 
aujourd' hui  qaleunt les id6es de  rehnce de  l'union europeenne 
et que  It dtveloppe  une  impatience a l~ard de  ee  que  d'aucuns 
n'h6sitent plus •  IPPeler  l'i~PUissance europfenne  face  a La 
crhe.  • 
~  . 
Que  l 1tXt1Plt de  Robert  SchYaan  ftOUS  aide tous  A  •  ! 
orienter nos  en 
. 
110uveaent  qui  nt so it pas  tiii!Plnent  un  bouc lier derritre lequel 
·•· 
on  ~hirche frileuse-.nt 6 s'abriter. 
Si  nous  avons  bien  compris  la  le~on de  Robert  Schuman, 
nous  attendrons de  la  Co..unaute  non  qu 1elle nous  evite le pire 
. -
mais  qu'elle nous  permette d'atteindre le aeHleur. 
•, 
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La  Communaut6  que  nous  devons  parachever  est une 
Communaute  de  l'imagination et de  L'audace. 
Et  une  Communaute  g6nereuse  !  Robert  Schuman  nous  a 
enseigne  que  La  generosite finissait  toujours  par  se  confondre  avec 
le  realisme. 
............ --·····"''-
-·--·~"'  Nous  avons  vu  ou  conduisaient  les vieilles recettes des 
/ 
egolsmes  nationaux.  Elles ont  largement  prouve  leur  impuissance •  ··--- ........ __________ .....  --~-·-···  .. ·-····---·---·  ...  ~ .... -- -~  ~ ..... -··---
.  .  . 
Sans  oublier pour  autant  les interlts l6gitimes  de  nos 
... --........ -··--·- ··- .... - ... __ 
'  ,  ...  ,_  .......... ' 
pays  respectifs, il oous  appartient  d'essayer  les vertus d'un  authen-
tique esprit  communautaire. 
L'Europe  ne  tiendra  aux.sie~s et  au  monde  le  langage 
qu'on  attend d'elle que  si  ses  differents peuples  retrouvent  une 
. ·-·· ----~~  •·  ....  __.,_..,.  ___ ~-·- ·-·  ~ -· --··'""' ...  ..  ....  ..  .  - ---·  ..... . 
identit6 europeenne,  que  si  ses  Gouverne_ments  cessent  de  se  parler 
entre "eux  dans  le style des  comptables,  des  marchands  et  en  termes 
de  juste retour,  que  si  les problemes  d'aujourd.'.hui  sont  situes dans 
une  perspective d'avenir ou  s'interpenetrent  la dimension  interieure 
.... -------.... -.!.-.. - --···  ...... 
et  la dimension  exterieure~( 
••  1  ••  ,  '. 
...... 
:~;;. 
·~· .. · ...  4.-
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Quetles que soient  les difficultts de  t•entreprise, rien 
. '  ..  ~~~~  .. ,  ..... ~-- --.  '  ----··· .. ···-······· -· ...... 
n'est'  i.~~J~GSSfbt.e l  *s •tions qui,  au long des sitcln, ont  inventt 
>  o•  >  '•' •4  o  •  •'•"'•''"""'- ·----··----·-··  ••  '" •  - 0  •'•"  >  •  '"'•"'"''-'"''•  -~'''""'4'•0  '•~••'"'''·-··-•-•"'"-'•'''••.·""''''  ••>4<""''--•P-,.,,,  --
tant de nouveautts  audacteuses  et rtvolutiomaires, l  commencer 
..  --~·-- ........ -- ~- ·---..  ·~·-··-·····--- -·-·-·-··--- ·--------
pa.r  celle qui  s'a~J~»Ue La  ~mocratie parLementaire. 
....... -- ..  ·------.. -·---- ... --·---·--·-·"'" ......... ___ ................................ _ 
La  tkbe de- notre gtntration,  c•est de  preserver  l 'htri- ' 
tage europten et dteocratique.  Et  ooament  le faire  sans  le developper 
··"""---·- ------------------······  ... -------·· - ........  . 
et  l'approfondir ? 
Me:sda.es et lllessieurs, 
Cette at"tnie,  t •••Association Robert  Schtlllan  pour  l'  Europe" 
a  attribW sa ..edaille d'argent  l  quatr'e personnes qui  ont  bien mt&riU 
de  La  cause europeenne. 
Je t.iens non  seuLement  l  Les  te~  ic:iter  mais  encore a les 
reJUrcier  :  surtout l  les renaercier. 
L'edification de  La  Communaute  n'est pas l'affaire 
exclusive dw  petit groupe des  responsabtes politiques qui  apparais-
sent souvent  sur  l •ecran de  La  television. 
..1  •• ;-
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Cette edification resterait artificielle si elle n'etait 
pas  aussi  voulue  et pensee  a  tousles echelons  de  La:vie  politique, 
sociale, professionnelle. 
Pour  que  la Communaute  existe  concretement  Cet,  par 
consequent,  progresse  ••• >,  il est  indispensable qu'elle soit partout 
presente  :  La  o~ on  gere  le quotidien - au  niveau  de  la ville, du 
departement,  de  La  region~ et  Lao~ on  exerce  un  metier  manuel  aussi 
bien  qu 1intellectuel. 
Je  n1aurai  garde d'oublier  La  place que  La  Communaute 
doit occuper  la  o~ se  preparent  les  Eur.opeens  de  demain  :  dans  les 
ecoles,  dans  les  lycees,  dans  les  universites. 
A propos  des  resistants de  La  derniere guerre, Malraux 
eVOqUa it  II l 1 a rmee  de  l 1 Ombre
11 
• 
Je  dirai  que  les militants de  l 1Europe  torment  maintenant, 
eux,  une  armee  de  la  lumiere. 
c•est au  grand  jour qu 1ils portent et  communiquent  leur 
conviction. 
··'·· 
' . • 
Ita...._ & la fofs.  tes  in~ate~s et tes auxitiaires 
-~·:' 
.....  ~·. 
, ..  ·, 
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Mesdames  et Messieurs, 
Il y  a  quatorze  ans  que  La  "M'daille d1or  Robert  Schuman" 
a  ete decernee  pour  La  premiere  fois. 
En  1967,  c'etait Konrad  Adenauer  qui  La  recevait. 
En  1981,  c'est Emile  Noel  qui  La  re~oit. 
Me  conforma~t aux  usages  du  genre particulier qu 1est  le 
discours  acad,mique,  vais-je egrainer  uhe  serie d'anecdotes puisees 
. 
dans  la biographie  du  recipiendaire  ? 
Certainement  pas 
Il  faut  suivre une  voie  autre que  celle de  l 1impression-
nisme  ou  du  pittoresque pour  rendre  compte  de  La  personnalit' et de  La 
.  . 
carriere d1Emile  Noel. 
Mais,  ne  s'agit-il pas  put8t  d'une oeuvre  que  d'une 
carriere  ? 
,  Son  oeuvre  europeenne,  Emile  Noel  l'a entreprise a la 
naissance  meme  de  l'~urope organis,e. 
••  1  •• 
• 
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'c.\  '  d 
I  '  ~ 
/ 
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) Ptdit. at 19$6 et ern  1957,  H  a  dirige tl! Cabinet.  du 
Prh·ic:MM -.. bltnil •s  llinis\"1 de Fran.ct,  q.~i f:tait  alors Guy  Mollet.  ,, 
Ce  ntet•it pp s•••oitn~t~r a.  t•ewotM.  eaile Wl re:pr,.sentait  le 
Pri:si*t <N  .. C..U ctafta _  t& Mletattcm fri'Mfabe a la C'Oftference  sur 
c  li:tait en 1958 ;  c'est a dire eMs.  l •entre en fonctions 
COINJliiss:ion  cle't  C~utes  eur'Opi:ennes  et  les deux  etargissements  •••  ,,._ 
••  I •• --·  -.9.-
Emile  Noll,  lui, n'a pas boug•.  Pendant  vingt-trois 
ann.es  et a travers  tous  les evenements,  il est rest• sur  La  ligne 
du  feu.  Il est toujours notre  Secr•taire gen•ral.  Il est  le seul 
haut  fonctionnaire  de  la  Commission  qui  n'ait jamais •te promu. 
Il n'est au  pouvoir  de  personne  de  promouvoir  Emile  Noil. 
De  La  mime  fa~on .qu' il est  largement  au-dess·us  de 
l'anecdote et  au-dela de  La  promotion,  il se  situe aussi  au-deli de 
t••toge. 
Je  vais, neanmoins,  essayer  de  vous  dire ce  que  pensent 
de  lui  tous  ceux  qui  l'approchent  - ou  qui  l'ont approch•,  ne  fOt-ce 
qu'une  fois  :  tous,  sans  exception,  de  l 1homme  d'Etat au  plus  modeste 
des  collaborateurs  du  Secr•tariat g•neral. 
Lorsqu'on  l'ecoute ou  le lit, ce  qui  frappe  immediatement, 
c•est ·l'  •mpeccable  clarte et  l'H•gance raffinee du  langage. 
Don  litteraire ?  Assurement.  Et  eclatant.  Mais  quoi 
d'etonnant  ? 
Emile  Noil  porte  le titre prestigieux d1Ancien  eleve de  .. 
l'Ecole normale  sup~rieure.  Je  precise  :  ''Section  Sciences".  Et 
j'ajoute :  il aurait obtenu  le mime  succes  dans  La  "Section Lettres" 
de  La  maison  de  la  rue  d1Ulm. 
..1  •• r 
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·litafs  te drm  t itterah·e d'E•ile Nail n•est pa·s  un  ornement 
superfh:iel de  t•in:telUgence.  1l en  est  te support  et le couronnement. 
Emile ftolt posstde a Yn  deg.re  ftlinent  la f.a.culte  d'aller 
a l'essenti~l.  t•est afnsi .qu• H  a  apporte tant de  fois  8UK  problemes 
I 
les ptus difficHes!!. solution. 
Quant  a t. 'tthique d'1£mHe  Noll, e:lle •st dominee  par  La 
recherche de  t'interft gentrat et par  l 1action pour  le faire prevaloir. 
.  -~. 
Chacun  de nos  pays  c.onna,t, paf'  generation,  un  "grand 
commis"  des  affaires pubtiques..  Avec  Emile  Noit.,  La  Communaute  a  • 
tout de  suite trouve  le sien.  Puisse-t-eUe le garder pendant  de 
tongues  annees  eneore  ! 
La  puissance de  travail d'Emite Noft est proverbiale et 
sans  doute aonacale dans  sa nature.  Le  nombre  d'heures qu'il passe 
chaque  jour en  reunion et dans  son bureau est  impressionnant.  Mais,  ce 
qui  l'est beaucoup plus,  c'est qu'un tel effQrt quotidien  soit  soutenu 
depuis  tant d'annees.  It faut pour  cela itre habite d'une grande  foi. 
Ayant  toujours  refuse  le "vedettariat europeen"  qui 
etait a sa portee, E•ile  No~t est  celui  qui  a  pu  assurer  La  stabilite, 
La  continuite. 
../  .. -.11.-
Le  portrait que  je vais ter•iner pour  ne  pas  infliger 6 
la modestie  d'Emile  Noll  de  trop grands  tourments  serait cependant 
par trop  incomplet  s'il y  manquait  le dernier trait que  voici. 
Il  y  a  un  comportement  que  cet  homme  courtois,  sensible  • 
et patient, ne  supporte  pas  et qu'il  combat  durement.  Ce  comportement, 
c'est  La  mauvaise  foi. 
Je  connais  assez  Emile  Noll  pour  discerner  les deux 
grandes  raisons qui  ont  6leve  La  mauvai,e  foi  au  rang  de  son  ennemie 
personnelle.  Il pense,  d'abord, qu'elle est un  pech6  contre  L'esprit 
et, ensuite, qu'elle fait perdre  trop de  temps  a L'Europe. 
Dans  sa  sagesse,  Emile  Noil  n'ignore pas  que  l'Europe 
a  un  long  chemin  a parcourir.  Dans  sa  passion,  il veut  qu'elle se 
hAte  vers  son  destin. 
Mesdames  et Messieurs, 
Maintenant  que  vous  savez  un  peu  - je dis bien  :  un  peu  ·· 
de  ce  que  ~ous devez  a Emile  Noil  Cde  ce  que  tous  les Europeens  doivent 
a Emile  Noll ••• >,  permettez-moi  de  m'adresser directement  a lui • 
••  1 •• ·-.'12  .. -
:Nos :r:ele:Uons. •lie '"t~il et t:Haitn etant  ce  qu'elles 
sont ·(,anciennes ·,w.t  *'r.ottes>.~, :ie sub fiteure.wc  et fief"'  a..  vows  remettre 
·la fmktaft.~'e;.d!'..-- ~tl81 :de  t· ..  ~llssoc'Mti:on ·B'*-r-t  Schuman  pour  l 'Europe". 
:.c'-'tueU.,..siideftt ·• t•a  .Coamt'lsst:cm  a  CQftScience  de 
.  n~:avoir  ;:;pa.s4MrH;:ftJ "S'iG'n  saul,.,...  P4fP.cUmMl .. 
"t.e :toute 'evidence,. Pai aussi .parle a.u  nom  des six 
·President.s .:qui  ·~!cmt  :.pri~  .a erunHe'S:, .:qui  VGUS  ont  si  bien  connu 
£tt qwe  .. vous. ·:a•ez ~tanf4'Wes.  ,.ILs lSe  wieftt offr'ir UM  occasion supple-
··aentatre de ·UC!Mist:e.,,t.r~par~aa  .. voix·le\$r:ttstm,  leuf"  grati.tude et 
·leur .·affe.etion. 
~vous···bonoNIIttzode  ~a .sor.te, j'ai le  senti~~ent d'honorer 
·a~·travel'·s .voustnettSf!ld)le.;;des 'foocttomai~es,europee.ns sans  le talent 
·et  te·3deVottlllet\t':d•Gc:Jt~els.la  tEE  ne  serait.pas  ce~qu•ttlle est et  qui 
-vous · H ennent >pour d;e  ;;.p~e11:ier :des  leurs. 
J~te  ... vous~prie.:de 11e  faire  l'anaitie de  venir  prendre  de  ma 
main  La;.,..daHte.·que,·en:'·iille'te.,s.que·moi,  vous  tendent  mes  six 
predecesseu~s~;tt  ~sans. doute ,auss  i  Robert  Schuman. 
' . 